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le J azz~Ba11·ct 
NOTRE QUESTJONNAlRE 

1 • Le jazz-band est-il pour vous <: de 
La musique j} ? De quel ordre sont -vos 
impresswns devant le jazz ? 

2° Exerce-t-il une influence sur l'es­
thétique contemporaine et plus parti­
culi.èrement sur les formes musicales ? 

3° Pensez-vous que puisse se tréer 
une musique de jazz originale et indé­
pendante, obéissant à des lois propres? 

Réponse de M. Jean Déré 
Le jazz-band est-il de la musique ? ~ 

Ou-i, si -l'on appelle musique un assem-1 
blage de rythmes géométriquement 1 
constitué. Non, si l'on considère l'art 
des sons, comme l'une des formes les 
!)lus hautes de la pensée humaine. 

La musique, dont la base est évi­
demment le rythme, possède aussi un 
élément mélodique indispensable... et 
qui est vraiment trop ·sacrifié dans Je 
j'azz-band ; je ne parle pas de l'él-é­
ment ham10nique, parce que la ·musi­
que peut exister sans lui, mais il l'en­
rid1it à un tel point que je ne vois 
pas ce qu'on peut gagner à le sacrifier. 

Certes, je ne nie pas le pouvoir anes­
thésique du jazz-band qui vous plonge 
dans une sorte de névrose trépidante 
( i l'on peut s'exprimer ainsi) anni-
---------- bilant toute pensée. 

Je ne peux pas voir 
sans effroi une 
salle de dancing et 
le regard morne 
des d a n s e· u_ r ~-­
C'est la mort de 
l'intelligence... le 
règ_ne de la bête ... 
et ceci serait de 
l'art !... Mais l'art 
a pour but d'élever 
l'esprit et de lui 
donner - rarement 
mais quelqu·efois -
le frisson de l'infini. 
Dans le jazz il n'y 

i.-;;;;;;;;;;;... __ ......;.==.,;;;;..i a que l'infini de la 
bêtise humaine. 

Il est vrai que cette sorte de vert1ge 
béat s'adapte admir.ablement à notre 
époque de crétinisme et à Ja · veulerie 
de la plupart des individus. C'est la 
dan se du veau d'or ! Le trémousse­
ment d '.! la mercante ! 

Exerce-t-il une influence sur l'esthé­
tique contemporaine et j)lus pa1iicu­
lièrement sur les formes musicales ? 
Hélas · ! oui. Par crainte de ne pas 
être « dans le mouvement », nous dé­
daignons les enseignements d'un Fauré, 
d'un ·Vincent d'lndy, et nous allons de­
mander aux nègres d'Amérique des re­
cèftes nouvelles.:. qui d'àilfeurs, seront 
démodées dans quelques années. 

A mon avis, le jazz-band ne peut 
avoir qu'un intérêt sportif. · 

En di sant cela, je ne me montre 
peut-être pas très « à la page », rr'Jais 
j'estime qu'il faut avoir le courage de 
son opinion ... et je ne rougis pas cle la 
mien ne. 
André C_œuroy et André_ S<;h~effner. 
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